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E
xit, l’ancien horaire, les 
élèves termineraient à 
12 heures et rouvri-
raient leurs livres sur le 

coup de 13 heures. La journée 
scolaire, elle, s’achèverait à 
15 heures. S’ensuivrait l’étude 
ou le retour à la maison. Ce mo-
dèle anglo-saxon, d’ores et déjà 
adopté à Fribourg ou à Berne, 
pourrait s’installer dans les cy-
cles d’orientation sédunois. 
Mardi soir, par 49 oui, 0 non et 
7 abstentions, le Conseil géné-
ral de la capitale a accepté un 
postulat visant à mettre en 
place un projet pilote dans l’un 
des trois CO de la commune (9H 
à 11H). En l’occurrence, celui du 
Vieux-Moulin, situé au nord de 
la ville. «Avec sa petite taille, il 
semble mieux convenir dans un 
premier temps», justifie l’au-
teure du texte, la verte Mireille 
Hofmann Jacquod. «L’idée, à 
terme, c’est de généraliser la 
phase test aux deux autres éta-
blissements.» 

Alléger les parents 
Cette proposition fait suite à des 
changements sociétaux impor-
tants, insiste la première signa-
taire. «Aujourd’hui, dans la plu-
part des foyers sédunois, les 
deux parents travaillent. De 
plus, le nombre de familles mo-
noparentales est en augmenta-
tion constante.» Ainsi, pour une 
frange de personnes actives, se 
rendre disponible entre 12 heu-
res et 14 heures peut se révéler 
«extrêmement contraignant et 
stressant». Cette réforme pour-
rait toutefois bouleverser certai-
nes habitudes familiales. Favo-
rable au postulat, le conseiller 
général Michael Bernhard (PDC) 
glisse toutefois une mise en 
garde. «L’aménagement des ho-
raires scolaires est un sujet sen-
sible. Le modèle actuel convient 
à de nombreuses familles qui 
profitent de se retrouver à midi. 
Mais pour d’autres, c’est une 
contrainte organisationnelle 
importante.» 

L’association des parents 
d’élèves pas convaincue 
La mesure peine à trouver un 
écho auprès de Monica Sarni, 
présidente de l’association des 
parents d’élèves sédunois. «Je 
suis mitigée. A mon sens, il 
faudrait faire une enquête 
pour voir si un tel horaire ré-
pond à un besoin», relève-t-
elle. «C’est très simple pour 
ceux qui habitent à Sion, mais 
ça se complique pour les élèves 
des autres communes.» 
Monica Sarni évoque plusieurs 
paramètres qui, selon elle, 
pourraient s’avérer probléma-
tiques. «Un horaire continu im-
plique une réorganisation glo-
bale. Les horaires du bus, le 
nombre de places à la cantine 
et les coûts liés aux repas et à 
l’étude qui suit la fin des clas-
ses sont des éléments qui doi-
vent être pris en compte dans la 
réflexion», résume la prési-
dente de l’association. 
Elle redoute au passage qu’une 
telle proposition ne creuse da-
vantage les inégalités. «Cer-
tains parents ont les moyens 
d’assumer des charges supplé-
mentaires ou de financer des 
activités extrascolaires, mais 
les élèves issus de familles 
moins aisées pourraient être li-
vrés à eux-mêmes.» 

«Un esprit libéré» 
Face à ces réserves, Mireille 
Hofmann Jacquod relativise. 
«Il existe des solutions à cha-
que problème», commence-t-
elle. «Les coûts de la cantine 
sont modiques, mais les élèves 
ne sont pas obligés d’y man-
ger. Ils peuvent tout à fait 
prendre un plat préparé de-
puis la maison, par exemple. 
De plus, en ne rentrant pas à la 
maison à midi, certains écono-
miseront un peu d’argent sur 
les trajets.» 
Selon la verte, l’ambition d’un 
tel horaire est de soulager les 
parents, mais aussi de faire ga-
gner du temps aux étudiants. 

«En finissant à 15 heures, ils 
ont tout le loisir de faire leurs 
devoirs avant leurs activités 
sportives ou avant de rentrer à 
la maison avec un esprit libé-
ré.» 
Il appartient désormais à l’exé-
cutif de travailler sur sa copie.

Sion veut  
tester l’horaire  
continu au CO

 Suite à un postulat du législatif, un projet 
pilote pourrait être mis en place. L’association des parents 
d’élèves émet des réserves.
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Avec l’horaire continu, les élèves termineraient les cours à 15 heures.  
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Mardi soir, les conseillers généraux ont également adopté un pos-
tulat visant à élaborer une stratégie d’arborisation de la ville. Le 
«plan canopée» a notamment pour objectif de «pérenniser et de 
développer le patrimoine arboré» (nouvelles plantations, création 
d’un inventaire, planification de plantations à dix ans, etc.). 
Le législatif s’est aussi prononcé en faveur d’une motion deman-
dant la publication nominative de leurs propres votes. 
«Aujourd’hui, nous n’avons pas ce détail. Nous pensons que les 
électeurs ont le droit de connaître la position de leurs élus», souli-
gne le conseiller général Thierry Stalder (PLR), dépositaire du 
texte. La liste nominative de chaque vote devrait être publiée 
directement sur le site internet de la ville. 

Plus d’arbres et plus de transparence
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